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Dynamique démographique et chiffres clés sur la CA 
du Calaisis 
 
Les populations millésimées 2013 sont entrées en vigueur le 1er 
janvier 2016. On recense ainsi : 
 95 601 habitants sur la Communauté d’Agglomération du 

Calaisis  
 155 122 habitants sur le Pays du Calaisis 

 
Les chiffres de la population de 2013 confirment le phénomène de 
perte de la population engagé depuis le début des années 2000 : 
sur la période 2008-2013, l’agglomération a perdu près de 1 086 
habitants. Néanmoins, on note pour la première fois en 2013 une 
tendance qui semble repartir à la hausse : +273 habitants pour la CA 
du Calaisis entre 2012 et 2013. 

 
Cette baisse globale de la population est toujours portée en grande 
majorité par la ville de Calais : - 2 300 hbts sur 2008-2013 
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 Dynamique démographique sur la Communauté d’Agglomération 
du Calaisis 
 
La région Nord-Pas-de-Calais Picardie compte 5 987 883 habitants au 1

er
 janvier 2013. 

Elle a gagné 56 791 habitants en cinq ans, soit un rythme d’augmentation annuel de 
+0,19% beaucoup moins rapide qu’au plan national (+0,50 %). Cette hausse résulte 
surtout de l’excédent des naissances sur les décès, mais est freinée par un important 
déficit migratoire. 

 
Un déclin démographique pour la Communauté d’Agglomération du Calaisis entre 2008 et 

2013 mais une situation qui se stabilise sur la période 2012-2013
 

Depuis 1962, la Communauté d’Agglomération du 
Calaisis a gagné 12 979 habitants. Néanmoins, on 
remarque deux phases : une croissance 
démographique soutenue jusqu’en 1999 puis une 
tendance à la décroissance depuis le début des 
années 2000. 
 
« 95 601 personnes habitent sur l’agglomération » 

 
En 2013, ce sont ainsi 95 601 personnes qui 
habitent sur l’agglomération. 
Avec -0,23% de croissance annuelle entre 2008 et 
2013, la population a diminué de près de 1 086 
habitants sur l’agglomération avec toutefois des 
disparités importantes entre les communes du 
territoire comme en atteste la carte ci-dessous. 

Sur la période 2012-2013, pour la première fois 
depuis 2008, on enregistre une évolution positive 
de la démographie : +273 habitants. 
Cette évolution s’explique par une forte croissance 
sur la commune de Marck et par une baisse de la 
population de Calais nettement moins forte que 
celle constatée jusqu’alors. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

 
 
Au sein de l’agglomération du 
Calaisis, sur la période 2008-
2013, c’est toujours la commune 
de Calais qui porte cette 
décroissance.  En 2013, la 
population de la ville de Calais 
atteint 72 520 habitants soit 
2 297 habitants de moins qu’en 
2008.  
 

« 72 520 habitants pour la ville 
de Calais soit 2 300 de moins 

qu’en 2008 » 
 

Il convient toutefois de noter un 
redressement de cette situation. 
Entre 2012 et 2013, la ville de 
Calais a perdu 70 habitants ce qui 
est bien moins important que la 
moyenne de la période 2008-
2013 (-460 habitants par an en 
moyenne sur la période). 
 
 
 

 Où partent les habitants de l’agglomération ? Quel est leur profil ?  
 Qui emménage sur la CA du Calaisis ? Quel est leur profil ?  

Ces questions devraient faire l’objet d’une étude au 3
ème

 trimestre 2016 (sorties 
des résultats de mobilités résidentielles cet été) 

Source : INSEE, RP 
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La commune de Coulogne accuse elle aussi une 
évolution annuelle négative de sa population :      
-1,12%/an sur la période 2008-2013, soit une 
baisse d’environ 320 habitants. 
 
Marck, Coquelles et Sangatte voient, elles, leur 
population augmenter : 

 Marck, dépasse le seuil des 10 000 
habitants gagnant ainsi 1 344 habitants sur la 
période 2008-2013 (évolution annuelle de sa 
population sur cette même période de 2,78%, soit 
la plus forte évolution de l’agglomération et l’une 
des plus fortes du Pays du Calaisis). Cela est dû 
notamment au développement de l’opération les 
Dryades. 

« Marck connait une croissance démographique 
importante : + 1 344 hbts en 5 ans » 

 

 Sangatte enregistre une croissance 
annuelle de 0,55% et gagne 129 habitants sur cette 
même période 

 La commune de Coquelles, a gagné 56 
habitants sur la période (notamment avec le 
développement de lotissements pavillonnaires 
récents) 

 
 
 
 

 
Un déclin démographique qui profite aux Communautés de Communes voisines et plus 
particulièrement aux petites communes de l’arrière-pays

Cette perte de la population pour la Communauté 
d’Agglomération du Calaisis s’effectue entre autre 
au profit des Communautés de Communes 
voisines. 
Ainsi, la Communauté de Communes des Trois pays 
apparaît comme l’EPCI le plus dynamique sur la 
période 2008-2013 : +1,04% de croissance annuelle 
de sa population, croissance portée par les petites 
communes : Alembon, Sanghen, Balinghem,…. 

 
Ce déclin démographique pour l’agglomération 
s’effectue également au profit des communes 
rurales de l’arrière-pays. Celles-ci bénéficient 
d’infrastructures de transport rapides permettant 
de se rendre aisément sur les pôles d’emploi mais 
elles bénéficient également d’un prix du foncier 
constructible plus accessible pour les ménages. De 
ce fait, elles accueillent principalement de jeunes 
ménages avec ou sans enfants. 
Les communes de plus de 4 000 habitants de 
l’arrière-pays : Oye Plage, Guînes, Audruicq et  

Ardres connaissent des croissances contrastées de 
leur population. Les communes de Guînes et 
d’Audruicq, mêlant ruralité et haut niveau de 
services attirent :  

 Audruicq a une croissance démographique 
forte (+2,42%/an, + 600 hbts) portée notamment 
par les nouveaux lotissements sortis de terre en 
périphérie de la ville. La population en 2013 y a 
dépassé le seuil des 5 000 habitants. 

 Guînes connait également une dynamique 
démographique relativement importante avec 
+1,39%/an et + 380 hbts. 

 
« Audruicq et Guînes sont des communes 

moyennes très dynamiques » 

 
La croissance démographique de la commune 
d’Ardres est relativement faible (0,40%/an sur 
2008-2013 soit 84 habitants en plus) et Oye Plage 
connaît un déclin démographique (-183 habitants 
sur la période).  

 

Des grandes villes en perte de vitesse 
 
Le phénomène de périurbanisation a pour effet d’augmenter le poids de la 
population des communes de moins de 10 000 habitants alors que les 
grandes villes perdent elles des habitants. 
Ce phénomène de perte de vitesse est global et se retrouve dans de 
nombreuses villes de la région. 
 
Ainsi, parmi les 20 plus grandes villes de la région, onze d’entres elles 
perdent des habitants : c’est notamment le cas de Roubaix, Dunkerque, 
Boulogne-sur-Mer, Calais,… 
 
Calais a vu sa population baisser de 0,62%/an entre 2008 et 2013. Ses deux 
grandes voisines littorales accusent elles une baisse de leur population de     
-0,82%/an pour Dunkerque et de -0,56%/an pour Boulogne sur Mer. 
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 Population et structure par âge 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
L’agglomération enregistre une baisse de sa population (-1 823 habitants) sur la période 2007-2012 profitant 
aux autres EPCI du Pays du Calaisis : phénomène de périurbanisation. Cette tendance est portée par un  solde 
migratoire largement déficitaire sur l’agglomération (-1,1%/an sur 2007-2012) que le solde naturel, 
relativement fort (+0,7%/an sur la période 2007-2012), n’arrive pas à combler. 
Le phénomène de périurbanisation croissante se voit également au travers la relative jeunesse de la population 
des communes de l’arrière Pays du Calaisis. Ces dernières accueillent de nombreuses familles d’où la présence 
d’une population jeune n’échappant cependant pas au vieillissement progressif de la population.  
 
Cette baisse de la population pour la CA du Calaisis est portée par la commune de Calais (Calais concentre 76% 
de la population de l’agglomération) qui accuse une perte de 2 704 habitants sur la période. A contrario, la ville 
de Marck connait une forte croissance : 2,2% de croissance par an sur la période soit 1 052 habitants en plus. 
 

Les chiffres clés sur les communes du Pays du Calaisis : analyse 
comparative 
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40 834 ménages résident sur l’agglomération du Calaisis en 2012 avec un nombre moyen de personnes par 
ménage sur l’agglomération de 2,3. Il s’agit là d’une moyenne faible comparée aux autres intercommunalités 
du Pays du Calaisis où celle-ci avoisine les 2,7. Ceci s’explique en partie par la présence plus importante de 
familles, notamment avec enfants(s), sur les autres communautés de communes du Pays du Calaisis et plus 
particulièrement sur les petites communes rurales. 
  
La ville de Calais a la particularité de concentrer une part importante de ménages constitués d’une seule 
personne (36,9%). De ce fait, la taille moyenne des ménages y est globalement faible : 2,2 personnes par 
ménage. La situation est sensiblement différente sur les autres communes de l’agglomération : par exemple, 
sur Marck, seuls 17% des ménages sont composés d’une seule personne.  
La part des familles monoparentales a augmenté de 0,6 point sur l’agglomération passant ainsi de 18% en 2007 
à 18,6% en 2012. C’est notamment sur la commune de Calais que leur part est la plus élevée : 21,1% des 
familles sont monoparentales. 

 Les ménages 
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19,9% de la population de 15 ans ou plus non scolarisée n’a aucun diplôme sur l’agglomération du Calaisis (soit 
7 points de plus que pour la CCSOC,…). Les communes de Calais, Ardres, Guînes, Bouquehaut, Hardinghem,… 
ont une part de leur population de 15 ans ou plus non scolarisée sans diplôme supérieure à 22%.  
Il faut préciser que ces taux tendent à baisser sur toutes les communes, à des rythmes plus ou moins soutenus.  
 
La part des personnes ayant un diplôme d’enseignement court ou long est de 17,2% sur l’agglomération du 
Calaisis soit une part bien inférieure à la moyenne régionale : 21,3%. A titre de comparaison elle est de 25,5% 
pour la CCSOC ; de nombreuses personnes allant travailler sur Lille habitent à proximité de la gare TGV de 
Frethun et ceci va de pair avec la catégorie socioprofessionnelle (CSP) des actifs sur ce territoire. A noter 
également les disparités au sein du territoire d‘étude puisque ce taux est très faible sur Calais (15,4%), 
Coulogne (19,3%) mais concerne plus d’une personne sur quatre de 15 ans et plus non scolarisée sur Coquelles 
(24,8%) et sur Sangatte (27,7%). 
 

 Formation 
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45 341 logements sont recensés sur l’agglomération du Calaisis. 
Sur la période 2007-2012, le nombre de logements a augmenté de 4,7%, sur l’agglomération, soit un taux 
relativement faible comparé aux autres EPCI du Pays du Calaisis : +9,7% pour la CC des Trois Pays, + 7,6% pour 
la CCRA, + 6,5% pour la CCSOC. Cette tendance suit globalement la dynamique démographique et confirme le 
phénomène de périurbanisation.  
 
La part des résidences secondaires est élevée sur certaines communes du Pays du Calaisis : Sangatte (9,9%), 
Recques-sur-Hem (34,3%), Escales (33,3%),…  
 
Le taux de vacance sur la communauté d’agglomération du Calaisis est de 8% soit 3 639 logements vacants 
(87,6% se trouvent sur la ville de Calais). Ce dernier a par ailleurs augmenté de 2,1 points entre 2007 et 2012.  
 

 Logements 
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Près d’un ménage sur deux (48,8%) est propriétaire de son logement sur l’agglomération du Calaisis soit un 
taux bien inférieur aux autres intercommunalités du Pays du Calaisis où cette part est supérieure à 72%. A 
Calais, la part des résidences principales occupées par un propriétaire occupant est de seulement 42,7%.  
 
Le parc social est essentiellement présent sur l’agglomération de Calais (24,2%) et sur les grandes communes 
de l’arrière Pays du Calaisis : Guînes, Ardres, Oye Plage,… Il est notamment très présent sur la ville de Calais 
avec une part de 27%.  
 
Les liens entre périurbanisation, infrastructures de transport et mobilité des ménages sont très forts. C’est sur 
l’agglomération du Calaisis que la part des ménages sans voiture est la plus importante : un ménage sur quatre 
n’a pas de voiture. A contrario, on remarque que plus les personnes habitent dans une petite commune (moins 
de 1 000 hbts) et plus ils disposent d’une voiture ou plus. Sur l’agglomération, un ménage sur quatre a deux 
voitures ou plus contre plus de 45% sur les autres communautés de communes du Pays du Calaisis. 



 
 

 

9 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le taux d’activité des 15-64 ans, de 67,2% sur l’agglomération du Calaisis apparait inférieur à celui des autres 
EPCI du Pays du Calaisis ainsi qu’à celui de la Région (68,3%). Il a par ailleurs très peu augmenté sur 
l’agglomération par rapport  aux autres intercommunalités du Pays du Calaisis. On retrouve sensiblement la 
même tendance pour l’activité féminine.  
 

Le taux de chômage s’élève à 23,2% sur l’agglomération du Calaisis. Il est par conséquent largement supérieur 
à la moyenne régionale (16,1%) et à celui des autres EPCI du Pays du Calaisis (il est par exemple de 12,3% pour 
la CCSOC). Il est important également de souligner que ce dernier a augmenté de 3,4 points sur la période. 
 

La CSP la plus représentée sur l’agglomération du Calaisis est celle des employés (35,1%). Au sein de 
l’agglomération, des disparités existent entre les CSP : les cadres et professions intellectuelles supérieures sont 
sous représentés sur la commune de Calais alors que leur part est supérieure à 10,5% sur les autres communes 
de l’agglomération. A contrario, sur Calais, les employés et ouvriers sont surreprésentés par rapport aux autres 
communes de l’agglomération. 

 Activité 
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Entre 2007 et 2012, le nombre d’emplois a considérablement diminué (-5,9%) sur l’agglomération du Calaisis 
arrivant ainsi à 41 162 emplois. La part des emplois dans l’industrie, de 11% sur l’agglomération en 2012, a 
perdu 1,4 point depuis 2007. A contrario, la part des emplois dans l’administration publique, l’enseignement, la 
santé a augmenté de 2,1 points pour arriver en 2012 à 34,8% des emplois.  
 
Le secteur le plus important apparait comme celui des commerces, transports, services divers puisqu’il 
concentre près d’un emploi sur deux (48,4%) sur l’agglomération du Calaisis. Sur les communes plus rurales, on 
le voit, les emplois au lieu de travail dans l’agriculture occupent encore une place importante puisqu’ils 
représentent encore parfois plus de 35% des emplois au lieu de travail de la commune : c’est le cas pour 
Nouvelle-Eglise, Alembon, Herbinghem,… 
 

 

 Emplois et secteurs d’activités 
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La part des ménages fiscaux imposés, de 52,3% sur l’agglomération, cache des disparités au sein du territoire 
(48,2% de ménages fiscaux imposés pour la ville de Calais et 72,9% pour la commune de Coquelles).  
 
En 2011, la Communauté d‘Agglomération du Calaisis a un revenu médian disponible par unité de 
consommation (UC) de 16 095€. Cette moyenne cache cependant des disparités entre les communes de 
l’agglomération : la ville de Calais a le revenu médian le plus faible de l’agglomération (15 133€) et la ville de 
Coquelles a le plus élevé avec 21 511€. Le revenu médian de l’agglomération se situe en dessous de celui de la 
région Nord-Pas-de-Calais-Picardie (17 704€) et de la zone d’emploi du Calaisis (16 943€).  
 
Le taux de pauvreté sur l’agglomération (25,7%), de 7,5 points supérieur à celui de la région met lui aussi en 
évidence une fragilité sociale. Ce taux atteint même 29,9% sur la commune de Calais. 

 

 Revenus et fiscalité 
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